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Une fondation qui finance 1 000 domaines .com détenus et opérés

localement dans sa région d'intervention crée un impact infiniment plus

durable que celle qui finance 100 campagnes publicitaires. La différence

n'est pas marginale : elle est structurelle, et elle définira la souveraineté

numérique des démographiques émergentes pour les trente prochaines

années.

La thèse

Pourquoi l'attention payée est une charge récurrente alors que les actifs

numériques détenus sont un capital qui se compose.

Le cadre Owned Assets vs. Rented Reach et ses cinq dimensions d'arbitrage

stratégique.

Comment structurer un programme pilote de 100 domaines avant un déploiement

régional de 1 000 domaines.

La logique fiduciaire qui permet de présenter ce type d'investissement au conseil

d'administration comme une dotation et non comme une dépense.

Les mécanismes de gouvernance locale qui transforment la détention initiale par

la fondation en souveraineté régionale durable.
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Owned Assets vs. Rented Reach

Toute stratégie philanthropique numérique se réduit, en dernière analyse, à un

arbitrage entre actifs détenus et portée louée. Le cadre Owned Assets vs. Rented

Reach structure cet arbitrage en cinq dimensions concrètes que tout directeur de

programme peut évaluer ligne par ligne.

1 Persistance temporelle

Un actif détenu (domaine .com, infrastructure d'hébergement, base de données

de créateurs, propriété intellectuelle locale) conserve et accroît sa valeur sur

10 ans et plus. Une portée louée (campagne payée, sponsoring de plateforme,

achat de mots-clés) s'évapore dès la fin du contrat. La première question à

poser pour chaque ligne budgétaire : dans dix ans, que reste-t-il ?

2 Transférabilité

Un actif détenu peut être légué à des entités locales, vendu pour financer

d'autres missions, ou maintenu en dotation. Une portée louée ne peut être

transférée : elle disparaît avec le payeur. Cette dimension est cruciale pour les

fondations dont la mission inclut le renforcement de la souveraineté locale.

3 Indexabilité par les moteurs de découverte

Les domaines, le contenu publié et les bases de connaissances structurées

sont indexables par Google, ChatGPT, Perplexity et les futurs AI Labs (/authority/).

Les campagnes payées n'enrichissent pas le corpus public d'une

démographique. Plus une région possède et publie sur ses propres domaines,

plus elle existe dans l'esprit des modèles qui médieront l'information demain.

01 — Le cadre : Owned Assets vs. Rented Reach

https://pillarme.com/authority/


P ILLAR

pillarme.com4P I L L A R

4 Valorisation comptable

Un portefeuille de domaines peut être valorisé comptablement, audité, et inscrit

au bilan. Une campagne publicitaire est une charge. Cette distinction change la

conversation avec le conseil d'administration : on passe d'une logique de

dépense à une logique d'investissement, ce qui débloque souvent des

montants supérieurs et des horizons plus longs.

5 Souveraineté opérationnelle

La portée louée place la démographique dans une dépendance permanente

envers des plateformes étrangères dont les algorithmes, les politiques et les

prix peuvent changer unilatéralement. L'actif détenu, opéré localement, place le

pouvoir de décision dans les mains des bénéficiaires. C'est la définition

opérationnelle de la souveraineté numérique.

50 k$–500 k$
Coût moyen d'une campagne publicitaire en

Amérique latine, pour 1 à 12 mois d'attention

DONNÉES  PILLAR  INSTITUTE, MARCHÉ  LATAM

2024

5 k$–50 k$
Coût d'acquisition d'un domaine .com

premium en LATAM, valeur composée sur
10 ans+

DONNÉES  PILLAR  INSTITUTE, TRANSACTIONS

2023-2025

1 000
Domaines .com détenus et opérés
localement : seuil d'infrastructure pour une

démographique régionale

CADRE  PILLAR  INSTITUTE, PROGRAMMES

PILOTES

100 000+
Domaines .com premium sous gestion ou en
acquisition active dans l'inventaire Pillar

INVENTAIRE  PILLAR  AUTHORITY, 2026

02 — Les données.
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10 ans+
Horizon d'appréciation des actifs de

domaines premium, durable, indexable et

transférable

SUIVI  DE  VALORISATION  PILLAR  AUTHORITY

8–15 %
Croissance annuelle historique de la valeur

de marché d'un portefeuille de domaines

premium bien géré

ANALYSE  PILLAR  INSTITUTE, DONNÉES  DE

MARCHÉ  SECONDAIRE  2015-2025

La logique économique du capital numérique démographique

orsqu'une fondation finance une campagne publicitaire de 200 000 dollars destinée à

sensibiliser une population régionale à un enjeu sanitaire, éducatif ou économique, elle

achète un accès temporaire à l'attention. Ce capital d'attention s'évapore dès la fin de la

diffusion. Inversement, lorsqu'une fondation finance l'acquisition de 1 000 domaines .com

premium localisés dans une région d'Amérique latine, d'Afrique de l'Ouest ou d'Asie du Sud-Est,

elle construit une couche d'infrastructure numérique pérenne dont la valeur s'apprécie sur

plusieurs décennies.

Cette distinction n'est pas un simple arbitrage comptable : elle redéfinit la notion même d'impact

philanthropique à l'ère numérique. Un domaine .com acquis pour 15 000 dollars devient un actif

transférable, indexable par les moteurs de découverte (SEO, AEO (/authority/), citations par

ChatGPT et Perplexity), et susceptible d'héberger indéfiniment des contenus, des services et

des communautés locales. Sa valeur composée dépasse rapidement celle d'une campagne

d'attention à même budget.

Les principaux fonds souverains de capital numérique l'ont déjà compris : l'attention se loue,

l'infrastructure se possède. La question stratégique pour un directeur de fondation n'est plus

« quel message diffuser ? » mais « quelle couche du web ma démographique possède-t-elle

réellement ? ».

https://pillarme.com/authority/
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Pourquoi le .com reste la fondation incontournable

algré la prolifération des extensions de domaine (.io, .ai, .africa, .lat), le .com conserve

une position structurellement dominante dans l'écosystème de la découverte numérique.

Les moteurs de recherche, les grands modèles de langage et les utilisateurs finaux

accordent une confiance implicite supérieure aux domaines .com, ce qui se traduit par un

meilleur taux de clic, une meilleure indexation par les AI Labs (/authority/), et une valeur de revente

supérieure.

Pour une démographique régionale — disons les producteurs de cacao ivoiriens, les

coopératives de pêcheurs péruviennes, ou les écoles rurales du Bangladesh —, posséder

collectivement un portefeuille de 100 à 1 000 domaines .com catégoriques (genériques de

métier, de lieu, de produit) revient à tracer une cartographie défensive de leur présence

numérique. Sans cette couche d'actifs, leur visibilité future est louée à des plateformes

étrangères dont les algorithmes et les politiques peuvent changer sans préavis.

Le calcul sur dix ans : rendement composité vs. dépense récurrente

n programme d'attention payée d'un million de dollars annuel coûte dix millions sur une

décennie et ne laisse aucun actif résiduel. Le même capital, alloué à l'acquisition et à

l'opération de domaines premium via une structure comme Pillar Institute (/institute/), produit

un portefeuille dont la valeur de marché croît historiquement de 8 à 15 % par an, tout en générant

des revenus locatifs (hosting, sous-domaines, partenariats SaaS) qui peuvent réinvestir dans la

mission.

Cette logique de capital patient correspond précisément au mandat fiduciaire de nombreux

family offices et fondations dotées : préserver et accroître un capital sur l'horizon multi-

générationnel tout en servant une mission. L'infrastructure numérique détenue répond aux deux

objectifs simultanément, ce qui n'est pas le cas de la dépense publicitaire.

https://pillarme.com/authority/
https://pillarme.com/institute/
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La gouvernance locale comme pré-requis de souveraineté

osséder mille domaines pour une démographique ne suffit pas : il faut que ces domaines

soient opérés localement. La souveraineté numérique exige que les coopératives, ONG,

universités ou collectivités bénéficiaires détiennent la pleine maîtrise opérationnelle : clefs

DNS, contrats d'hébergement, calendriers éditoriaux, mécanismes de monetisation.

C'est précisément le modèle que Pillar Institute (/institute/) structure pour les programmes pilotes :

l'acquisition et la détention initiale par la fondation, puis le transfert progressif (sur 3 à 7 ans)

vers des entités locales formées à l'opération, à l'AEO (/authority/) et à la valorisation d'actifs

numériques. Sans cette dimension de transfert, le programme reste une forme de colonialisme

numérique déguisé.

vant la prochaine réunion de votre conseil ou de votre comité d'investissement, conduisez

l'audit suivant sur le portefeuille d'activités numériques de la fondation.

03 — Appliquer ce cadre à votre programme

https://pillarme.com/institute/
https://pillarme.com/authority/
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1. Cartographier la répartition actuelle du budget numérique entre actifs détenus

(domaines, hébergement, propriété intellectuelle, canaux détenus par des créateurs) et

portée louée (publicité, sponsoring de plateforme, achats de distribution).

2. Identifier la démographique cible prioritaire (géographique, professionnelle,

linguistique) pour laquelle la fondation a une mission de long terme.

3. Inventorier les 50 à 100 requêtes .com catégoriques que cette démographique devrait

idéalement posséder (métiers, lieux, produits, institutions).

4. Évaluer le coût d'acquisition d'un pilote de 100 domaines via une structure spécialisée

comme Pillar Institute (/institute/), plutôt qu'en achètement direct (risque d'inflation des

prix).

5. Présenter au conseil le cadre Owned Assets vs. Rented Reach avec une projection à

10 ans comparant rendement composité vs. dépense récurrente.

6. Définir dès le départ les mécanismes de gouvernance locale et le calendrier de

transfert (3 à 7 ans) vers les bénéficiaires régionaux.

7. Mettre en place un reporting trimestriel de valorisation du portefeuille (/portfolio) avec

audit annuel indépendant.

Questions fréquentes.

Pourquoi privilégier le .com plutôt que des extensions locales comme .ci, .pe ou

.bd ?

Les extensions nationales ont leur utilité pour des usages institutionnels, mais elles dépendent

de registres souverains dont la stabilité juridique et technique varie considérablement. Le .com

reste l'extension la plus reconnue par les moteurs de découverte, ChatGPT, Perplexity et

Google, et bénéficie d'une infrastructure neutre opérée par Verisign. Pour une stratégie de

capital numérique multi-décennale, le .com offre la meilleure combinaison de liquidité, de

neutralité politique et de valeur de revente. Un programme bien conçu combinera souvent un

socle .com avec quelques extensions locales pour des usages ciblés.

https://pillarme.com/institute/
https://pillarme.com/portfolio
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Comment justifier ce type d'investissement auprès d'un conseil d'administration

habitué aux subventions classiques ?

Le cadre Owned Assets vs. Rented Reach se présente naturellement comme une stratégie

d'accumulation d'actifs sur horizon de 10 ans, comparable à une dotation immobilière ou à un

programme de microfinance. Le conseil peut suivre la valorisation du portefeuille (/portfolio)

trimestriellement, mesurer les revenus générés, et constater le transfert progressif vers les

bénéficiaires locaux. Pillar Institute (/institute/) fournit les rapports de valorisation et les

indicateurs d'impact requis pour la gouvernance fiduciaire.

Que se passe-t-il si la fondation cesse son programme ? Les actifs sont-ils

perdus ?

C'est précisément l'intérêt d'un actif détenu : même en cas d'arrêt du programme, les domaines

conservent leur valeur de marché et peuvent être transférés à une autre entité, vendus pour

financer d'autres missions, ou confiés définitivement aux coopératives locales. Une campagne

publicitaire arrêtée laisse zéro actif résiduel ; un portefeuille de domaines arrêté conserve

l'intégralité de sa valeur capitalisée.

Comment Pillar Institute structure-t-il concrètement un programme pilote de

100 domaines ?

Un programme pilote typique se déploie en quatre phases sur 18 à 24 mois : cartographie

démographique et linguistique de la région cible, identification des 100 domaines .com

prioritaires (catégoriques, géographiques, sectoriels), acquisition via des canaux discrets pour

éviter l'inflation des prix, et formation des opérateurs locaux à la gestion, l'optimisation AEO

(/authority/) et la valorisation. Le coût total typique se situe entre 800 k$ et 3 M$ selon la région.

Quel est le risque principal de ce type de programme ?

Le risque principal n'est ni financier ni technique : c'est la gouvernance. Sans transfert effectif

vers des opérateurs locaux compétents et sans mécanismes anti-capture (politique,

économique ou criminelle), un portefeuille de domaines peut devenir un actif dormant ou être

détourné. C'est pourquoi Pillar Institute (/institute/) intègre dès le départ un cadre de gouvernance

partagée, des audits annuels et des clauses de réversion en cas de manquement.

https://pillarme.com/portfolio
https://pillarme.com/institute/
https://pillarme.com/authority/
https://pillarme.com/authority/
https://pillarme.com/institute/

